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Recherche UCL 
Un chercheur UCL décode la manière dont le cerveau 
reconnait les visages 
  
Bruno Rossion, chercheur à l'Institut de Recherche en Psychologie et à l'Institut de Neurosciences de l'UCL, 
s’intéresse à la question suivante : comment le cerveau humain reconnaît-il les visages ? La reconnaissance 
des visages est une activité quotidienne, qui semble naturelle et n’a pas demandé de manuel d’apprentissage. 
Nous sommes capables de différencier des visages et de reconnaître des têtes connues en une fraction de 
seconde, et ce, dès la naissance. Notre mémoire des visages semble illimitée.  
  
Malgré cette apparente simplicité et des performances parfois exceptionnelles, la reconnaissance des visages 
constitue une activité extrêmement complexe, et qui par conséquent requiert un grand nombre de 
ressources du cerveau. En effet, les visages constituent des formes visuelles très semblables les unes des 
autres, les visages différant seulement par des détails : la forme et la couleur des traits faciaux comme les yeux, 
la bouche ou le nez. 
 
La reconnaissance des visages est une activité essentielle pour la qualité de nos interactions sociales. Dans 
ce cadre, Bruno Rossion et son équipe étudient le comportement de personnes qui, à la suite d’un accident 
cérébral, ont conservé toutes leurs capacités de perception visuelle et de mémoire, mais sont en revanche 
incapables de reconnaître les autres par leur visage (« prosopagnosie »). Cette recherche, sélectionnée par la 
prestigieuse bourse européenne ERC (Conseil Européen de la Recherche), est d’autant plus importante que, 
jusqu’à présent, le monde scientifique n’est pas encore parvenu à comprendre les mécanismes qui permettent au 
cerveau de pouvoir différencier rapidement et efficacement les visages. 
 
Cette recherche se base sur une observation simple de D. Regan, dans les années 1960. Concrètement, 
lorsqu’on présente des stimulations visuelles à un rythme constant au cerveau, par exemple 4X/seconde, 
l’activité électrique du cerveau se synchronise exactement avec ce rythme (on observe des ondes électriques sur 
le scalp (électroencéphalogramme)).  
Cette synchronisation est extrêmement précise, pouvant permettre de séparer des réponses à une fréquence 
de 4,25/seconde de réponses à 4,26/seconde par exemple. Ce phénomène de synchronisation précise a été 
exploité dans quelques domaines de recherche. Cependant, il n’a jamais été exploité pour étudier la perception 
d’images complexes telles que les visages. Or, il présente deux avantages conséquents pour étudier les 
mécanismes de reconnaissance des visages dans le cerveau adulte, en développement, ou dans la pathologie.  
 
Le premier avantage est dû à la grande sensibilité de la méthode et à son objectivité : on peut mesurer 
uniquement la réponse électrique à la fréquence précise que l’on a utilisée pour présenter cette image. On peut 
donc mesurer de façon rapide et objective les réponses spécifiques du cerveau à des images complexes comme 
des visages, et comparer ces réponses lorsque les images sont modifiées ou rendues familières par exemple.  
Le deuxième avantage permet, en associant différents traits du visage à différentes fréquences (par exemple 
l’œil gauche présenté 4X/seconde, le nez 5 X/seconde), de séparer les réponses du cerveau à ces différents 
traits et déterminer quelles sont les informations qui guident notre perception et mémoire des visages.  
 
Enfin, en étudiant le comportement des combinaisons précises de fréquences stimulées, Bruno Rossion et ses 
collègues ont bon espoir de pouvoir mettre en évidence une trace objective de notre expérience perceptive des 
visages comme constituant un tout, un ensemble intégré de traits, et par là de percer le secret de notre 
expertise visuelle dans la reconnaissance d’autrui. 
 
 
INFOS PRATIQUES 
Infos : http://www.nefy.ucl.ac.be/Face_Categorisation_Lab.htm  
Qui ? Bruno Rossion, professeur à l’Institut de Recherche en Psychologie et à l'Institut de 
Neurosciences de l'UCL : 010 47 87 88 ou 0474 52 78 52 
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